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fonctions gastro-intestinales sont le plus souvent en défaut. Enfin,
leur action sur la composition du sang les rond utiles dans les maladies
fébriles que je viens d'émérer ; en augmentant la plasticité dlu sang,
ils obvient à l'un des plus pernicieux effets des fiòvres essentielles, qui
est d'amener l'anémie globulaire et par suite l'asthénie générale. Si
-done vous avez à prescrire une limonade à vos fébricitants, donnez
autant que possible la préférence aux acides minéraux et surtout à
l'acide miriatique ou à l'acide nitrique. Ces limonades aux acides
minéraux se font généralement ad gratam acildiatem ; une ou deux
draehnhes d'acide pour un pot de tisane ou d'eau sucrée représentent
une assez bonne proportion.

Contre les sueurs profuses des phthisiques l'acide sulfurique aroina-
tiquese prescrit assez souvent, soit seul soit combiné au sulfate de zinc.
On le reconmande, et j'en ai parfois obtenu de bons services, dans les
cas de leucorrhée profuse, à dose de vingt gouttes, trois ou quatre fois
par jOur.

L'acide su l1in.i que dilué est regardé par plusieurs (Gendrin. Bennett,
Ctc.) comme un des meilleurs antidotes chimiques du plomb et on l'a
proposé comme prophylactique des accidents saturnins. Tanquerel
Grisolle, I. C. Wood, etc., ne croient giuère à l'ieffiacité do cet antido-
tisme. et ils ont vraisemblablement raison. En cffet, on administrant
ici l'acide sulfurique, on veut :favoriser la formation d'un sulfate (le
.plomb insoluble ; or, ce sulifite de plomb, tout insoluble qu'il soit, est
cependant toxique aussi lui, autant que le sont le carbonate et l'oxyde.
Il est juste de dire cependant que d'autres observateurs ont obtenu
d'excellents effets, dans ces cas, par l'administration de l'acide stilfu-
lique

C'est à titre le toniques généraux que les acides ont été conseillés et
sont prescrits assez ordinairement, surtout l~acide nitro-muriatique,
dans quelques maladies dialhésiques et on particulier dans la syphilis
constitution nel le, la tuercuose etc. ci ils n'ont pas d'action
spéciale.

Plusieurs auteurs recommandent leur usage dans la diathèse phos-
Ph¢vique, les calculs ammoniaro-magnésiens, etc., et pour combattre
la trop grande alcalinité de l'urine dans les cas de eystite, réten-

lion d'urine par une cause quelconque, fermentation ammoniacale,
etc. Nous avons vu comment Gubler et Rin- expliquent le mode
d'action des acides sur la réaction de l'urine. L'explication est plausi-
.ble, bien qu'elle ne soit pas admise par tous.

i2mjection intra-vésicale des acides dilués agira plus directement et
donnera peut-être de meilleurs résultats, surtout dans les cas où l'alca-
linité de l'urine n'est que passagòre. on encore quand elle n'est dûe qu'à
un trouble purement vésical et non pas à une véritable diathèse phos-
pnatique. On se trouvera bien les injections acides dans les cas de
rétention d'urine par hypertropIie de la prostate. stricture, paralysie
de lavessie, compression du col vésical ou de l'urèthre par une tumeur,
dansla cystite chronique. etc Bartholow recommande pour ces injec-
tions, une solution d'une goutte par once d'eau.

Enfin, chose qui peut paraître étonnante au premier abord, il arrive
que l'on administre les acides minéraux dans le but de diminuer la trop
Sande acidité des urines. En eWIet, dans certains cas de dyspepsie,

a, conune on le sait, excès d'acide urique et d'acide oxalique dans
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